
Au riez-vous peur de vos fautes-? Vous kes jeunes et
vous avez déjà tant failli. Oh ! je sais ; niais - l'amour est
plus fort que la mort ", et le repentir c'est l'amour, l'amour
de Dieu vainqueur du péché.

Vous avez peur de la souffrance et du sacrifice. VQQe
,avez peur du travail solitairé, de cette vie énergique etféconde d'une âme chaste dans un corps mortifié. Allons
'donc 1 Vous savez bien pourtant que rien de grand, que
rien dutile, n'a été fait en ce monde qu'.à ce prix-là.

Auriez-v6us peur de Dieu ? Cela se pouriýait' bien
A force de céder, à l'heure (les tentations, vous aurez Unipar douter de Lui. C'est trop naturel 1 Vousne seriez pules premiers que la passion à détournés de la foi. Prenez
garde ! Vous serez vite devenus les transfuges du mal, ses
pires ouvriers, peut-être.-

Auriez-vous peur de vous donner à Dieu ? Hélas 1Pennem, i vous a trop bien jugés. Il à sii d'a,ýan ce ce quevous pourrièz donner, âmes généreuses et cSurs d'élite.
Il West doiiýc;,tué survous, de toute sa jalousie si perspicaceà prévoir et si satanté ýà pervertir. Il a, dévasté votre âmeet flétri votre cSur. Oh r revenez donc bien vite au Dieu devotre jeunesse, la joie si pure de votre première COM.m Ion.

Ne craignez rien ! d'est Lui qui vous appelle, c'est Luiqui vous attend. 1
Vous avez soif du repos, dans ce monde troublé, venezà Lui, dans 14 paix.
Vous avez soif de pureté. C'en est trop, n'est-ce, pasde Pam'er càliée OÙ vos lèvreà 'dAgoutées ont assez bu

Venez boire.itil.Sang Rédempteur.
Vous avez soif dtjtiotice dans ce monde malhonrAte

et séducteur. Désillusionés et nieùrtrisý veuez à1a miséri-corde de Dieü, à son 00ýur aussi loyal ýu'e gén&eux.
-vous avei soif d"Mtiion" de dévouement.- Vous cher.chez le vrai 1'utile, le bein. 1 Uest ;vrai que sa papole

fêconde a BOW4 toàtý êëla 'sur le- monde. Et oh parole ne,
passera pas, Ïaalgré Unt, de problémou ineolabiles, maigTé...
toutes Il les b' eftez travaWer
aux ilimrgt8 éternels du Roi jm murtel des siècles. Ilestla
voie la -vérité, la vie.

vous avez. eoif d.'am.our, malgré que votre cSur. dd
prétend ne plus- croire à l'am our. Venez'àloreau Dieu totï..


